
SEVERE INSPECTION AU PARC BALDWIN

L«s inspecteur s d u gouvernemen t fédéra l charge s d'examine r le s pîantp s ou i entren t dan s l a nrovlnc e pou r
constater qu'elle s n e son t pa s malade s e t qu'elle s n e potren t pa s d'insectes nuisibles, on t bie n d u travai l
devant eu x a u Par c Baldwin , ru e Rache l est . U s son t e u effet à  examiner le s 5,93 3 plantes que l'Institut
Boyce-Thcmnson. d e Yor.kers . N.-V. . vien ' d'envoye r pou r l e Jardi n botaniqu e d e Montréal . O n les voi t
ici photographié s e n compagni e d e M . Emil e Bern-v'et , surintendan t de s parc s d e l a vill e d e Montréal ,
auprès d e quelque s plantes . C e sont d e (r»ur.h p à  droit* . M . N . Beaudoin . inspecteu r d u distric t d e
Montréal, M . Bernadet e t MM . Georçc  Clayman,  H . Monroe, Philipp e Ta«h é e t George s Giasson . (Cll -
«hé la "Presse") .

Des millier s d e
plantes arrivée s

au par c
Don d e l'Institu t Boyce -
Thompson de Yonkers, N.Y.

au jardin botanique de
Montréal.

M. E. 8ERNADET

Le par c Baldwin . ru e Rache l est ,
au coi n d e l a ru e Chapleau , recevr a
en nourric e pendant une anné e 5,933
jeunes plante s que , par l'entremis e
du R . F. Marie-Victorln, directeur de
l'Institut, botaniqu e d e l'Universit é
de Montréal . l'Institu t Boyce -
Thompson d e Yonker s N.-Y. , a  of -
fertes au Jardin botanique de Mont-
réal.

Le Jardin ne pouvant encore les re-
cevoir, ce s plante s seron t d'abor d

gardées- au par c Baldwin . "Nou s ne
pourrons tout , d e mêm e le s garde r
plus d'u n an , déclarai t c e mati n M .
Emile Bernad.ît , surintendan t de s
parcs d e ] a ^iUa , ca r nou s n'aurions
pas assez d'espace à  leur donner."

Depuis leu r arrivée , samed i der -
nier, les plantes ont commencé d'être
examinées une à . une pa r le s inspec-
teurs du gouvernement fédéral. Celles
qui souffrant d'un e maladie quelcon-
que o u qu i porten t de s insecte s nui-
sibles seront brûlées . Les inspecteurs
n'acceptent pa s d e plante s pouvan t
répandre l a contagio n e t cause r l a
mort de celles qui sont déj à a u pays .

Cinq Inspecteur s
jvï. N. Beaudoin. inspecteur du dis -

! trict d e Montréal , ains i qu e M M
I George Clayman . H . Monroe , Phi -
î lippe Taché e t Gfor^e s Giasson , es-
• pèrent mener leur travail rondemeent
: pour qu e le s plante s puissen t êtr e
' installées e n plein e terre l e plu s tô t
possible. Comm e elles son t là , elle s
sont bie n protégées pa r la , terr e qu i

' enveloppe toute s leur s racine s en -
i fermées dans une press e toile.

M. Bernadet a  déclar é qu'i l y avai t
; plus d e 40 0 variété s dan s l e lo t e t
qu'on y  trouv e de s plante s de tou s

' les pays . Quelques-unes auront peut-
être d u ma l à  s'acclimate r ic i maïs
on en prendra grand soin . L e surin -
tendant des parcs espère que les tra -
vaux d u jardi n botaniqu e pourron t
reprendre bientô t afi n qu e toute s
ces plante s puissen t être  installée s
à leu r place définitive .


